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Une explosion sans mots

Mon stage se déroule dans une école en plein centre-ville de Genève. Je suis dans une classe de 2P Harmos composée de 19 élèves. Ma formatrice de terrain suit cette classe pour la deuxième année et tous les élèves se connaissent de l’année dernière. La situation que j’ai décidé d’approfondir concerne un élève en particulier :  Léo.

D’après ma FT, Léo parle espagnol à la maison mais avait déjà de bonnes bases en français lors de la 1P. Pourtant j’ai observé que sa locution est très mauvaise, il n’articule pas, ne finit pas toujours ses phrases et tout cela mélangé à un accent hispanophone. J’ai pu observer qu’il communique très peu avec ses camarades de classe, il se parle à lui-même et joue quasiment toujours seul à la récréation ou lors du temps d’accueil. Pourtant, j’ai vu plusieurs élèves aller vers lui durant le temps d’accueil afin de jouer avec lui, mais Léo finit toujours par partir et jouer à autre chose. Il a du mal à se mettre au travail et il gigote beaucoup, a l’air d’être dans son monde. Il m’a interpellée car en plus de son côté solitaire et sa difficulté en locution, il semble avoir beaucoup de peine à s’exprimer. 

Un matin, la cloche sonne la fin de la récréation. Avec ma FT, nous allons chercher les élèves dans la cour et ils commencent gentiment à se mettre en cortège. Lorsqu’on arrive, on voit Léo taper un autre élève tenant la main d’une camarade, il gesticule, crie dans un semblant de pleurs. La FT s’approche tout de suite et les sépare en disant à Léo que c’est quelque chose qu’il n’a pas à faire, qu’il doit se trouver un autre camarade pour le cortège. Léo se calme et va à la fin du cortège. Nous entrons dans le bâtiment, moi à l’arrière. Je vois qu’un autre élève refuse de donner la main à Léo et ce dernier repart en crise, il tire sur le bras de son camarade, commence à pleurer en criant, en disant des phrases ou mots incompréhensibles. Je vois à ce moment qu’il a une boule d’émotions qu’il n’arrive pas à exprimer avec des mots alors il l’exprime physiquement en pleurant, criant et en tapant son camarade. Je me dirige tout de suite vers lui et le prend par la main en disant aux autres de monter. Léo calme ses pleurs et respire fort. J’ai le cœur serré tellement ses émotions sont fortes mais qui ont l’air de rester coincées dans sa gorge. Je lui demande ce qu’il se passe, ce qu’il ressent, mais il regarde par terre et ne me répond pas. On monte aux vestiaires rejoindre les autres.

Lorsqu’on arrive, Léo lâche ma main et va mettre ses chaussons, comme si de rien n’était. J’explique à ma FT ce qui vient de se passer, alors elle profite qu’ils soient tous sur les bancs afin d’en parler. Elle pose des questions à Léo pour savoir ce qu’il s’est passé, mais il ne répond pas, regarde par terre ou autour de lui. Elle fait des hypothèses en lui posant des questions, mais il ne dit toujours rien. Elle rappelle tout de même à toute la classe que ça ne se fait pas de laisser un camarade seul s’il n’a personne à qui donner la main et qu’il faut être solidaire, les élèves acquiescent. 
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Suite à cela, je me pose les questions suivantes : comment est-ce possible de travailler déjà en classe sur la locution des élèves ? Est-ce qu’un élève extraverti travaille plus sur sa manière de s’exprimer qu’un élève solitaire ou timide ? Comment y remédier ? Que pouvons-nous mettre en place afin de donner des clés aux élèves pour qu’ils expriment leurs émotions, même avec des difficultés langagières ? Comment faire entrer l’enfant dans son rôle d’élève afin qu’il trouve sa place dans la classe et dans ses apprentissages ?

Je pense que cette SEC peut être en lien avec l’UF1 expérience émotionnelle et relation éducative à cause de l’aspect émotionnel de Léo. Avec l’UF5 organisation du travail et métier d’enseignant car c’est aussi à l’école et avec ce que met en place l’enseignant.e que les élèves apprennent les bons ou mauvais comportements à avoir envers les autres. C’est à l’école qu’ils apprennent à vivre en tant qu’élève et non plus en tant qu’enfant. Et en lien avec cela, l’UF2 rapport au savoir, métier d’élève et sens du travail scolaire car Léo ne semble pas encore avoir trouvé sa place dans la classe ainsi qu’à l’école.
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